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11. A Letter from Mon Y Buiffiere^ French Anatomifi 

and Surgeon^ concerning an Egg found in the 
Tuba Fallopiana of a Woman lately dijfeSied*, 
with fever al Remarks touching Generation. 

Monjieur > 

E vous envoye la defcription que vcus aves fbu- 
haite, de la maniere done i'ay troupe Jestrompesde 
la Matrice dans le Corps de la Fcmme que ie diftequay 
dernierment, & dont vous avez efte en partie temoin 
oculaire. 

Ceftoic une Jeune femme denviron vingt cinque, a 
vingt fix ans, laquelie eftoit accouchee il n'y avoit pas 
long temps, ce que ie recognus, i Q . Par les cicatrices de 
la cuticule du bas ventre encore recentes, z°. Par la 
dechirure de la fourchete dont la cicatrice eftoit toute 
nouvelle. 3*. Par la grandeur de la matrice & en fin 
par i'ouverture de Tovaire du cofte gauche par laquelie 
1'oeuf qui avoit fervi a Tcnfant precedent, eftoit forti, la- 
quelie eftoic encore fort large & dont le rabord paroiftoit 
encore un peu decline; Cependant, quoy qu'il n'y eut 
pas long temps qu elle fuft accouchee, (bit par un efprir 
de debauche, ou peut eftre dans la penfee que fi elle de- 
venoit groffe on ne la feroit pas mourir, elle fe divertit 
avec quelque ami ou peut eftre avec quelqu'un des pri- 
fonniers, de maniere qu'eiSe cpneeut: mais ayant efte ex- 
ecutee avant que Foeuf impregne de la femence virile 
euft eu le temps tftftre porte dans Wterw* lors que ie 
Touvris ie trouvay que la trompe du cofte gauche eftoit 
extraordinairement dilatee vers fon extremite.&Cefte di- 
latation dans la plus grande largeur eftoic d'un peu plus 
d'un poulce de diametre & s'eftendoit un peu plus d'un 
poulce & demi en diminuant du cofte de la matrice. 

Cette 



C.ette * articainfi dilatce fe recourboit&cmbraiTbit pref- 
qeetcut i ovaire»a la membrane du quel clJe efloic fi fort 
atiheranr qu'elle n ? en put ellre detaciice que par force. 
Lors qu'elle en fuft detachce ii en flrtit une liqueur lim- 
pide & on<£tueufe, laquelle iervoit aparemment qu pour 
rckcher Its membranes dc la trcrr.pe a fin qu'elle fc pu- 
iiTe diiater de maniere que Poeuf puifle couier ayfe-ment 
dans la matrice, ou poflible a fin de graifTer ce conduid 
a fin que Foeuf n'ayt aucune peine a y pafler, & peut 
eftre pour tous les deux. J'examinay dabord f\ ie ne 
pourrois rien remarquer dans Ie corps de la trompe qui 
put produire cette hqueur 5 mais ie n'y pus rien remarquer 
bien q'elle fuft beaucoup plus efpaifie qu'a i'ordinaire.Cette 
efpaifleur eftoit caufee par le gonflementde fes fibres, qui 
eftoient auffi charnus que ceux des mufcles ordinaires, 
ce qui arrive fans dout 5 dans cet eftat feulement, a fin de 
Iuy donner affes de force & de mouvement pour exprimer 
1'oeuf (apresqu'il eft detache de Tovaire) & le poufTer 
dans la raatrice; Ma penfee eft done que cette liqueur con- 
teniie dans la trompe vient de Tovaire, & que les fibres 
& les petits vaifleaux lymphatiques ou autres qui fe rom- 
pent pour ouvrir un paffitge a Foeuf impregne, y laiflent 
couier cette liqueur, de forte qu'encore que la dechireur 
de I'ovaire (bit une playe & un Symptome, elle ne laiflc 
pas d'eftre utile & de produire des effefts peut eft re ab- 
iolument neceffaires, ou pour la premiere nourriture de 
Foeuf, ou pour la facilite de fan paflage dans la matrice, 
tant la nature fait mettre toutes chofes a profit. Ce qui 
meconfirmedans cette penfee eft,que dans les femelles des 
animaux>de i'ovaire des quels fedetachentplufieuresoeufs 
a fa fois, cette liqueur s'y trouve en tres grande quantite. 
Fay depuis peu efte afiez heureux que de trouver dans 
une Truye la mefme difpofition que dans la Femme,darw 
laquelle k$ trompes de chaque cofte qui embraiflbient 
Fo^/aire contenoient chacune environ trois a quaere onces 
de cette liqueur. 
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La trompe eftant detaches de l'ovaire & la liqueur 

efcoulee, Toeuf parut a decouvert r il eftoit de la grofleur 
d'une Noilette entourc de la liqueur au milieu de la ca- 
vue dilatee de la trompe, les trois quirts de cer oeuf 
eftoient defia hots de fovaire par le trou qail y avolt 
faid en forte qu'il fembloit rfy tenir plus,cependant lors 
que ie voulus fofter, ie le trouvay encore attache pir yn 
pediculeafTez dur au travers du quel paflbient les vaifleaux 
fanguins pour s'aller difperfer dedans & fur 1'oeuf. Ceft 
par ces vaifleaux que le foetus resoit ia matiere de Ton 
acroiflement & de fa nourriture non feulement dans 
1'ovaire mais auffi dans la matrice, ce pedicule devant 
fervir a former le placenta (fi ce n'eft pas Ie placenta luy 
piefme defia forme dans fovaire)en s'atachant au corps de 
la Matrice,c'eft aufli par la qu'il'fauc concevoir que fefprit 
feminal du Mafle^ft pone dans le corps du fetus dans 
Foeuf pour luy donner le mouvement & la foecondit^. 

II neparoiflbit Encore point de changement fenfible 
dans la Matrice fi ce n'eft quit y avoit beaucoup de mu« 
cofite ce qui eft aflez naturel ; la trompe du cofte gauche 
eftoit dans fbto eftat naturel auffi bicn que Tovaire a Tex- 
ception de Touverture par ou Foeuf de Tenfant precedent 
eftoit ford 

Je vous Envoye la figure des matrices de la femme.Sr 
de la Truye que j'ay eftc oblige de faire moy mefme n'ay- 
ant pu trouver perfonnexjui entendit aflez bien ces parties 
pour en faire un deflein exad, ien'ay jamais apris a de* 
figner, ce pendant a l'exa&itude du deflein pres, vous y 
verres Jes parties aflez bien marquees, fay faid telle de 
la truye beaucoup plus petite que la Naturel , mais 
cdle de la femme dans fa toute grandeur, Je vous^le- 
mande pardon Monfieur fi ie ne vous fay pas Envoyee 
aufli toft que ie vous Tavois promis mais m eftant fur- 
venu quelques affaires ie n'ay pu vous fatisfaire plus toft, 
Je foutiaitreois avoir quelque autre chofe aflez curieufe 
qui put vous faire plaifir, cela pourra fe trouver avec le 

C temps 
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temps & alors le tie manqueray pas dc vous les commu* 
niquer, fai&es moy cependam; L'honneur de croire que 
ie fuls avec fincerite, 



Monfieur> 



Vofire tres Humble 7 & tres 
Obe'ijfant Serviteur, 



A Londre, i f Jan^tr* 



Bui ssi e r e* 



Fig. I. Mat rice de la Femme. 

a a Le corps de la n$a trice. 
b b La trompe dilutee em* 

brajfant, 
Uovaire d. 
c Uoeuf impremi renferme 

da J la trJpe. ' 
E Uovaire gauche. 
F Z<? trou par ou Poeuf de 

Yenfant precedent ejloit 

fort/. 
g La trompe gauche. 
h Kartere bypogajlrique* 
1 1 Les ligaments ronds. 
K Voeuf det ache de Yoy aire. 
L Le pedicult par lequel il 

temt encore aYovaire. 



Fig. II. Mat rice de la Truye* 

i% he vagina. 
t> Lavulve. 
c Lavefcie. 
d d d d Z>j fir*** *& Zz w^- 

trice. 
E E £&r trompes ou tubafaU 

lopianae. 
F F Uextremite des trompes 

dilatees embrajfant les 0- 

wirtf ,- ^ pleines de la 

liqueur. 
g Apendix des trompes. 
HH Les arteres de Puterus. 
i i i i Z>j e?^/i c^we */j y^r- 

tent de Yovaire. 
KK Z/#<? des trompes detachee 

de par tie de Yovaire. 
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